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Le vécu apparent

Notre vie avec ce monde d’aujourd’hui ne prend-elle pas des allures de séries télévi-
suelles ? Le lien entre l’histoire de sa vie et la création d’une fiction comme élément
constitutif de celle-ci n’est-il pas aujourd’hui en train de faire basculer notre quotidien
dans un virtuel mental où fiction et réalité interagissent pour justifier nos comporte-
ments ? La crainte de la violence ne fait-elle pas naître cette brutalité tant redoutée? Nos
besoins de consommation sont-ils réels ou simplement une pure fiction?…

Rien ne sert de s’énerver. Rester calme. Ne rien envenimer. Voir que les choses n’ont
effectivement pas bougé, que malgré le chahut, tout est resté en place. Les corps quoi que
plus vieux sont les mêmes. Les amis, ceux qui ne sont pas morts, ont vieilli mais toutes
les choses sont restées pareilles, identiques. Il y a eu du mouvement, des tumultes, des
accidents des blessures graves. La torture se déplace comme la maladie se déplace dans
un corps malade. Beaucoup de médicaments, du sang parfois, des médecins souvent sont
venus, beaucoup sont devenus des amis avec qui l’on a ri de nos misères ou de l’incroya-
ble douleur que l’on s’est infligée. Oui tout est là. Pareil. Exactement pareil. Rien n’a vrai-
ment bougé. Alors ne plus faire de mal. Arrêter de prendre les signes extérieurs comme
les raisons qui nous poussent à nous haïr. Haïr le monde haïr les autres. Rester calme.
Regarder que rien n’a changé et que rien au fond ne changera vraiment, rien ne changera
car telle est la nature.
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Jecroisquevotrefemmenecorrespondpasbienàl’idéequevosvoisinssefont
devotrefemme

Jecroisquevotrefemmenecorrespondpasbienàl’idéequevosvoisins
sefontdelafemmequevousdevriezavoir

Vosenfantscorrespondentpresquemaispastoutàfaitàcetteidée
quevosvoisinssefontdevosenfantsetdelareprésentationqu’ilsdevraientenavoir

C’estsansdoutequ’ilstraversentactuellementunepériodedetrouble
post-pubertairequenivousnivotre–peut-être–femmen’avezpuimaginer

C’estlasituationdanslaquellevousvoustrouvezaujourd’hui
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Levécuapparent

Notrevieaveccemonded’aujourd’huineprend-ellepasdesalluresdesériestélévi-
suelles?Lelienentrel’histoiredesavieetlacréationd’unefictioncommeélément
constitutifdecelle-cin’est-ilpasaujourd’huientraindefairebasculernotrequotidien
dansunvirtuelmentaloùfictionetréalitéinteragissentpourjustifiernoscomporte-
ments?Lacraintedelaviolencenefait-ellepasnaîtrecettebrutalitétantredoutée?Nos
besoinsdeconsommationsont-ilsréelsousimplementunepurefiction?…

Riennesertdes’énerver.Restercalme.Nerienenvenimer.Voirqueleschosesn’ont
effectivementpasbougé,quemalgrélechahut,toutestrestéenplace.Lescorpsquoique
plusvieuxsontlesmêmes.Lesamis,ceuxquinesontpasmorts,ontvieillimaistoutes
leschosessontrestéespareilles,identiques.Ilyaeudumouvement,destumultes,des
accidentsdesblessuresgraves.Latorturesedéplacecommelamaladiesedéplacedans
uncorpsmalade.Beaucoupdemédicaments,dusangparfois,desmédecinssouventsont
venus,beaucoupsontdevenusdesamisavecquil’onaridenosmisèresoudel’incroya-
bledouleurquel’ons’estinfligée.Ouitoutestlà.Pareil.Exactementpareil.Rienn’avrai-
mentbougé.Alorsneplusfairedemal.Arrêterdeprendrelessignesextérieurscomme
lesraisonsquinouspoussentànoushaïr.Haïrlemondehaïrlesautres.Restercalme.
Regarderquerienn’achangéetquerienaufondnechangeravraiment,riennechangera
cartelleestlanature.
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Je crois que votre femme ne correspond pas bien à l’idée que vos voisins se font
de votre femme

Je crois que votre femme ne correspond pas bien à l’idée que vos voisins
se font de la femme que vous devriez avoir

Vos enfants correspondent presque mais pas tout à fait à cette idée
que vos voisins se font de vos enfants et de la représentation qu’ils devraient en avoir

C’est sans doute qu’ils traversent actuellement une période de trouble
post-pubertaire que ni vous ni votre – peut-être – femme n’avez pu imaginer

C’est la situation dans laquelle vous vous trouvez aujourd’hui
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